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Les établissements alternatifs français et québécois ont pour caractéristiques communes de 

réduire les rapports sociaux hiérarchiques1 entre adultes et jeunes, entre jeunes, ainsi que de 

cultiver la coopération et de développer la citoyenneté et l’esprit critique. Bien qu’elles aient 

divers objectifs, cette communication interrogera les relations enseignants/enseignés dans et en 

dehors des murs des classes et des lycées différents2, et leurs effets sur les apprentissages des 

lycéen.ne.s.  

Pour saisir les dimensions objectives et subjectives des expériences scolaires des lycéens et 

des lycéennes, le protocole d'enquête met en œuvre des méthodes qualitatives et en partie 

collaboratives (associant des jeunes à la collecte des données et à la co-construction des savoirs : 

ateliers de sociologie, etc.) : 90 entretiens semi-directifs et récits de vie de jeunes3, 980 heures 

d’observations ethnographiques dans 5 établissements scolaires en France et au Québec4. Les 

données collectées permettent d’appréhender les cheminements individuels dans les multiples 

dimensions de leurs contextes sociaux (spatial, temporel, économique, familial, 

sexué).  L’analyse sera qualitative, et s’appuiera sur les observations ethnographiques, les 

discours et le parcours des jeunes.  

Les premiers résultats  montrent que dans leur relation avec les enseigné.e.s, les professeur.e.s 

semblent prendre en compte l’ensemble des processus de différenciation symbolique disqualifiant 

le jeune en construisant avec les lycéen.ne.s des espaces où les rapports sociaux de 

hiérarchisation, au sein de l’espace scolaire, s’amenuisent/disparaissent. En effet, la plupart des 

jeunes inscrits dans ces établissements recherchent un lieu qui les accueillent comme ils sont, 

																																																								
1 Par « rapports sociaux hiérarchiques », nous entendrons tout au long de la démonstration : «  un ordre social, justifié par un 
discours naturaliste ou providentialiste, généralement accepté comme une évidence mais qui peut faire l’objet de contestation :  
Ainsi, l’ordre social, qui est d’abord l’ordre des classements sociaux, des différences manipulées ou inventées et des hiérarchies 
imposées, ne tient-il que par la croyance en lui des acteurs sociaux et leur soumission et obéissance à l’univers des règles, au 
2 « Le vocable « différent » est utilisé préférentiellement ici parce qu’il n’évoque ni un type d’école précis ni une période de 
l’histoire donnée, et parce qu’il met l’accent sur le fait que ces écoles et pédagogies sont pensées, vécues et désignées, différentes 
: différentes des établissements traditionnels, mais également différentes entre elles ». (Viaud, 2017 p.121) 	
3 Ce sont des jeunes âgés de 15 à 25 ans scolarisés dans des filières générales. 
4 Les observations ethnographiques se sont déroulées : dans deux classes coopératives du lycée de Bréquigny à Rennes (2nd 
générale  et 1ère L), au lycée autogéré de Paris (2nd générale, 1ère  ES/S/L et Tle S/ES/L), au micro-lycée rennais Victor et 
Hélène Basch (toutes filières confondues, ES, S, L) et dans deux établissements alternatifs québécois, l’école secondaire 
l’Agora et l’école secondaire le Vitrail (3 classes de secondaire cinq). 
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avec leurs « casseroles » (orientation forcée, décrochage, rompre avec un système traditionnel 

considéré comme trop hiérarchique, harcèlement, mal-être etc.) pour poursuivre leur scolarité, 

leur socialisation juvénile et se (re)construire.  

Cette relation est discutée,  négociée, définie tout au long de la scolarité de l’individu  à travers 

des organes démocratiques formels, collectifs (classes, conseil des élèves, AG, etc.) et individuels 

(tuteur/ »tuté »), et informels (groupe de discussion entre pairs, etc.).  Le professeur comme le 

jeune peut proposer une autre manière de faire, d’enseigner et d’appréhender les normes. Si les 

établissements ne réduisent pas massivement les inégalités sociales de scolarité, elles semblent 

pouvoir produire un autre lien au collectif.  
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